
HORIZON • N°99 novembre 2009    3   

Mieux vivre le présent pour mieux bâtir l’avenir

Dans les éditions précédentes d’Horizon, 
nous avons parlé de l’action menée par 
le CLAE au sein du centre d’hébergement 
pour familles demandeuses de protection 
internationale du Müllerthal. Nos lectrices 
et lecteurs savent donc que des cours de 
langues ont été organisés, que nous avons 
fêté Noël, que le printemps a débuté avec 
un concert de musiques de l’ex-Yougos-
lavie et tsiganes à la salle Hentgesbaus 
de Waldbillig, que la permanence psy-
chosociale a ouvert début juillet et que le 
18 juillet nous avons profité d’une belle 
journée en plein air avec un barbecue et 
des animations musicales. 

Et bien, entre le 18 juillet et la rentrée 
nous n’avons pas chômé ! Des ate-
liers se sont réalisés : tricot, artisanat 
rwandais et burundais, dessins, contes, 
informatique… Des enfants et des adul-
tes ont eu l’occasion de partager leur 
temps et d’apprendre tout en s’amu-
sant, grâce à l’asbl Il était une fois, à 
Eleonora Pasti, à Eugénie Gahongayire, 
à Bashkim Hazizaj, à Orlando Gomes  
et à nos jeunes amies Obuom et 
Apenyin. Et la fin de l’été a vu éga-
lement une journée très réussie à la 
Schueberfouer, Crazy Cinématographe 
y compris.  

Pour la deuxième étape qui vient de 
s’inaugurer, les cours de langues (fran-
çais et allemand) se poursuivent, les 

ateliers d’informatique sont devenus des 
cours, la permanence psychosociale  
a déjà recueilli ses premiers fruits et les 
mardis après-midi nous proposons une 
aide aux devoirs pour les enfants qui le 
souhaitent. 

Permanence psychosociale ? Cours d’in-
formatique ? Laissons la parole aux équi-
pes responsables de ces deux volets.

La permanence psychosociale : 
un espace de parole et d’écoute

L’équipe psychosociale est composée 
par deux assistantes sociales et une 
psychologue, faisant partie de l’équipe 
du CLAE : Dercilène Almeida, Lúcia 
Coelho et Valérie Mahé. Elle propose 
un accompagnement adapté dans le 
respect de l’autonomie des personnes 
et des principes éthiques et déonto-
logiques de non-discrimination et de 
confidentialité. Cet accompagnement 
se traduit notamment par la proposition  
d’un espace d’accueil spécifique et 
confidentiel et par une écoute bien-
veillante. 

Il s’agit donc surtout de proposer et d’of-
frir un espace de parole et d’écoute. De 
l’aide peut être fournie aux personnes 
pour faire un CV, répondre à un cour-
rier, déchiffrer et interpréter une lettre 
manuscrite reçue, connaître les bases 

du droit, verbaliser leur demande afin 
d’ensuite la transmettre aux autorités ou 
aux personnes compétentes. Dans cet 
espace de médiation, il s’agit de com-
prendre, dans un  premier temps pour 
ensuite traduire la véritable deman-
de des personnes auprès des divers 
interlocuteurs (administrations, avocat, 
ADEM, employeurs, école…).

Les permanences ont lieu une fois 
tous les deux jeudis, ce qui nous per-
met d’être déjà en mesure de faire 
une appréciation assez positive de ce 
travail.

Le Müllerthal devient informatisé !

Pendant les mois de juillet, août et sep-
tembre, Bashkim Hazizaj et Orlando 
Gomes ont réalisé un atelier d’informati-
que, à raison de deux séances tous les 
mardis, matin et après-midi. Les objectifs 
de l’atelier étaient multiples : familiarisa-
tion avec le matériel informatique, infor-
mation sur les derniers développements 
relatifs à Internet, donner la possibilité 
à ceux qui n’ont pas les moyens, de se 
connecter à Internet, de regarder les 
informations relatives à leur pays d’origi-
ne, de favoriser les consultations d’offres 
d’emploi, d’aider à créer une adresse 
e-mail, à rédiger un curriculum vitae et 
une lettre de motivation, entre autres.

On a constaté une grande participa-
tion des jeunes à l’atelier. Il s’est avéré 
important de l’avoir mis en place, car il 
a répondu à des besoins très clairs des 
personnes résidant au foyer.

Après ces quelques semaines de 
fonctionnement, l’atelier d’informati-
que s’est achevé pour laisser place 
à un projet plus audacieux  : des 
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À Citoyenneté Égale

Le projet  À Citoyenneté Égale vise à 
encourager la participation sociale, 
politique, culturelle et économique des 
ressortissants des pays tiers sur le territoire 
de la Grande Région. 

Après avoir rassemblé le 26 septembre 
dernier une centaine d’acteurs associatifs 
issus de l’immigration non-communautaire 
de la Grande Région, le projet entame une 
deuxième phase en étroite relation avec la 
première en organisant une série de trois 
tables rondes qui aborderont la question 
de l’insertion socioprofessionnelle des 
ressortissants des pays tiers dans l’espace 
transfrontalier. Rappelons à titre d’exemple 
que selon une étude récente1, 29% des non-
communautaires vivant au Luxembourg 
sont touchés par le chômage ; ils vivent 
généralement des situations de sous-emploi 
qui engendrent de nombreuses frustrations 
et une exclusion sociale. Pivot incontournable 
pour que chaque personne puisse subvenir 
dignement à sa propre existence et pleinement 
participer à la vie sociale, l’accès à l’emploi et 
à la formation des immigrés reste pourtant 
largement absent des débats publics y compris 
ceux portant sur l’intégration.

La première table ronde se tiendra le jeudi 
3 décembre à Luxembourg et questionnera 
— à travers la participation du Saarbrücker 
Initiative Migration und Arbeitwelt, du DGB 
Bildungswert, d’Agir pour la formation 
et l’Insertion en Lorraine et du Cripel de 
Liège — l’accès à l’emploi des immigrés. Des 

en place dans la Grande Région visant à la 
valorisation de la diversité culturelle, à une 
meilleure équité sociale tout en respectant le 
principe de l’équité de droit.

Vous trouverez davantage d’information sur 
l’organisation de cette série de tables rondes 
sur le site du CLAE : www.clae.lu. Le projet 
À Citoyenneté Égale est financé par le Fond 
européen d’intégration des ressortissants des 
pays tiers et l’Office Luxembourgeois de 
l’Accueil et de l’Intégration. Il est organisé 
en partenariat avec l’Ausländerbeirat de la 
ville de Trèves et Inter Service Migrants/Est 
de Metz.

Anita Helpiquet

cours d’initiation à l’informatique. 
En fait, il aura servi à attirer les curieux 
et intéressés, et à les pousser à suivre 
une formation plus complète. 

La plupart des résidents a une très 
faible maîtrise de la technologie infor-
matique. Le but est de donner à tous la 
possibilité d’acquérir des connaissan-

1 Résultat issu de l’enquête sur les forces de tra-
vail (EFT) de 2008 et publié par le Statec dans le 
n°15/2009 de son statnews le 29 avril 2009.

suite de la page 3 ces basiques.Parmi les problèmes ren-
contrés, l’équipe souligne la difficulté 
de communication avec certaines per-
sonnes qui ne connaissent pas une des 
langues utilisées au Luxembourg. Une 
autre situation qui représente un obs-
tacle pour de nombreuses personnes 
ce sont les responsabilités familiales. 
Malgré leur intérêt, certaines personnes 
ont dû interrompre leur fréquentation 
des ateliers. Espérons que ce ne sera 

pas le cas pour les cours, car les per-
sonnes inscrites sont très motivées et 
ont besoin de cet outil pour avancer 
dans leur formation.

Un vrai service d’internetstuff pour-
rait s’envisager si nous dispo-
sions de deux salles d’activité, ce 
qui n’est pas le cas actuellement. 

Equipe FER du CLAE

concepts comme l’accueil transversal des 
personnes immigrées, les « offensives  » qui 
peuvent être développées en terme d’accès 
au marché du travail, les voies vers une 
meilleure reconnaissance des diplômes ou 
encore la possibilité pour les personnes ne 
maîtrisant pas encore suffisamment la ou 
les langues du pays d’accueil de suivre des 
formations diplômantes seront autant de 
points abordés.

La deuxième table ronde se tiendra le 
14 janvier 2010 à Trèves et présentera 
les nouvelles expériences menées contre les 
discriminations subies par les personnes issues 
de l’immigration dans le monde du travail.  
Ces pratiques, notamment la lutte contre les 
discriminations, la discrimination positive, la 
responsabilité sociale des entreprises et la 
formation interculturelle, reflètent aujourd’hui 
des logiques et des concepts différents qu’il 
s’agira à travers d’exemples concrets de 
mieux comprendre, afin d’améliorer dans un 
futur proche la diversité dans les entreprises.  
 
Enfin, la troisième table ronde, prévue 
pour le 11 février à Metz, soulèvera une 
problématique non moins importante, surtout 
si l’on parle en terme d’avenir, celle de l’équité 
sociale et culturelle. Très généralement, 
les parents ainsi que les enfants issus de 
l’immigration, en plus de ressentir une image 
socialement dévalorisée, souffrent de la 
représentation que la société d’accueil renvoie 
de leur culture d’origine. Nous souhaitons ici 
mieux saisir les différentes initiatives mises 


